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Vous trouverez 
toujours du 

nouveau
• lu nminine iiets-haine mm» 

| vendrons KkMoiis dr jwirr» 
| <1* vhssiaain» en nu-hemin- 

«ouleur, volent rég 50r Si 
voue eu echetes 2 |wiiw mm» 
voue en donnent»» une |wire
pour rien.

50 dou». de bretelles Me-
___ __ Ce* liretell™ ne w

| •V.eitlenl jamais moi»» de .*k\, 
omiim- mm» eu «View nciirlé 
uue «ramie quantité mm» 
pnumtne le» reouler *

45e. I» pair
Chapeaux dur», d*n» le» 

dernière» mode» américaine*

$2J*elJ2.M
Ce» ehe|tenux »e tendent 

généralement Ut.00
Vhe|teitu* innù». mnurelle 

lorme, nouvelle» nuemie»,

$2.11, $3.51 et $3.08,
Chapeau» imm» Tango—le 

dernier en île I» *nl»«n -.luit» 
Ulule, le* iiunnee»

$2.30 É $3.00
Nous Iivim» ee qtl'il y » de 

|du« mmveeii en full de <»»• 
quell e» de loti» le. |M-I», H. |.tii»

60c i $2:00
No» nouvelle» Hwmlse» (mur 

le |ir<ntetn|t* Mini irnwi arri- 
véae. et nou» ermi» ee qu'il y 
• île |du» lien» el de |.lu» fhle.
Pris |nqnilnini» de .

$1.00 à $3.00
. Vf*mie», le* plus le-MlIX |«l- 
troue, le* mu leur» lee ml eux 
eenurtie» de

SOCÉ $1.90
tésbke “ Bal* 

HMU.IU '. dernier sty- 
le, toutes les grandeurs 
ee vendant partout 
I3IN. A notre maga
sin jusqu'au 1er mal

*18.00
'Omit» htrrtn et Dent’* f#i 

cimmihiIp

91.00
tlmit» Perrin et Denl'e en

mW» grt» .»

91.60
liant» Perrin» et Dent’* en

dng akln

$18 «t $1.50
Ces 

sraet
Le* vliaqiemn» BLANCS 

*ont ne qu’il y «de plu» iiou- 
veeu pour le prlntemp», non» 
le* arone à

35c. et 50c. la pr.
Combinaison* (mr|w et es-

arm»), iwwnteur |*iur le 
nlemp», en laine et eash- 
mer» de

$1.50 à $3.50.

Complets Nbrfolk 
pour Garçonnets 
sont exception ne I s

. $7.50.
En tweed • brun 

foncé et uni.
Notre stock de chs* 

peaux de psille et Te
nants eut arrivé. Venez 
le voir. Nous svons 
ce qu'il y a de plus 
chic, à la dernière mo
de, prix très raison
nables.

H«a. iieen In sgsat» de le is- 
en ■leefecl.r» Art-Kraft rear 
U kaw-vtlle.

J.-B. SENEGAL,
MERCIER ri CHAPELIER -

A«lr ire ran Mhenie H Kline 
OTTAWA.

TÜéekm Klin. 2201.

L'histoire do
Canada

Soua le titre L Vaansuemeul d> 
»<drr iidnirr, Honoré Meunier 
é-rit ce qui mit dan* le .Valùuiit- 
<i*fe : ->

Vn prix d'histoire du Canada 
l*>nr le» élève* de laneue frain-aise 
vient d'être fondé ta l'Vniveruit# 
d'Ottawa, t.'ldêe e»t venue A l’ra- 
prit du R P U-R. Dithê. O MI,
professeur d'histoire. Il en lit 
part aux direeteurs de ITnion 
Saint-Joseph qui, ténioignaut <-em- 
nie toujours tie leur généreuse lui- 
t-ative et tie leur pat riot iatue éelai- 
lé, ont promis une médaille d’or 
A l’élève le mieux renseigné eur 
I histoire de eon paya

1# fait eat A signaler hhiitemeiit 
à 1 "attention de tou* eenx qui e’oe- 
rupeut de Védueation de la jeunes
se, ce qu'a déjà fait le “Devoir'’ 
il 'ailleurs, et noua ajouteron» que 
I exemple mériterait tl être suivi 
par nos m«i«nn» d’en*elgiv*ment 
tant smmtda'rc ■ m- priiea rr. Au
cun préeéd 'lit n » été el éê delis 
notre pruv'o e. L'innovai ion peut 
être'ineilrrn t-ell# let éditea-eur* 
à attacher une pin» grande im 
portance à l'éttlile lie cette science.

Noua n'avons guère A nous le 
dissimuler plue longtemps, daua 

1 | os rollège» tonmtereian.x et mè ne» 
elaasiqnea. le. enseignement» de 
l'histoire du Canatla, qui devrait, 
nous «emble-t-il. occuper la pre 
mière place dans 1rs programmes 
rat plutôt reléguée an se -ond sinon 
A Carrière plan. Cette imliffé- 
rrnee, apparente ou voulue, aet-n- 
ar une grave lacune qui pourrait 
devenir coupable tie la part de eer- 
tainee autorités.

La race i-aiiadieitne française 
travers» un peu iwrtout dans notre 
paya un tournant iliftieile de sou 
histoire. De toutes part, tiens 
somme* menacés dans notre vita
lité individuelle et dan* noire in
fluence collective, qui n 'eat tléjA 
pus trop grande. Il est temp* île 
tremper de* énergies nouvelle.., de 
forger île* caractère* et de former 
lies colis.-ielive* droite» et honnête* 
Or, nos éducateur*, qui ont char 
ge dm intelligence* en même lenin- 
que dm âme*, y parviendront eu 
• 'efforçant d'instruire le* homme» 
de demain des faite et geste* glo
rieux de leur» ancêtre*.

qui ne connaît point non histoi
re, qui ne pratique point le culte 
îles vertus ancestrales, ne «aurait 
être vraiment hon patriote. À 
preuve, pourquoi, ai ee n'est à cau
se de leur honteuse ignorance, 
tant tlce nôtres, au parlement, 
tiens la magistrature ou lee pro
fession*. sont-lia d’une apathie *1 
décourageante, parfois si criminel 
le daue lee conflits d'intérêt natio
naux f ID ne ee rendent pas comp
te de ce qu'on! fait nos pèrra pour 
conquérir et conserver le riche 
héritage intellectuel rt moral dont 
noua jouissons; conséquemment, II* 
ne peuvent non plu* prévoir A quel 
prix non* ponrron* A notre tour 
léguer A nos deerendanfe ce dé|>ôt 
sacaé qui nou* a été confié, et non 
donné pour le dissiper.

que l'on fontle donc dan* tou 
te. le* ma Don* d'éducation, selon 
I exemple récent et... tardif qui 
nous est tlonné par l'Université 
d'Ottawa, un prix d'butoirs du 
Canada, afin d encourager ainsi 
D* jeunes A une étude plue aérien 
«r, plue approfondie et plus réfié 
chie du pâmé de leur pay*, ("rat 
I* seulement, et non île la bouche 
tic nos hmiimee politique* conteur 
pomiii*, qu ite puiseront la vérité 
tie* fait» qui ne mentent point, 
ainsi que le* rainons tie com but.

Mai* I* tâche ne doit pas «e ré 
sinner A ee «hnple ' geste. Un 
choix plu* judicieux tie* profi 
mur* d'histoire s'impose, et qui 
devrait tomber sur de* |iéilegngue* 
•avant* et plu* apte* A l’enseigne 
nient.

Car eiiaeigner l’histoire, ee n'est 
pa* faire, apprendre par coeur A 
I enfant une nomenclature de 
iiiiiiis et de dates qui *‘oublient 
plu* vite qu'il» ne ne gravent dan* 
la mémoire—système malheureuse
ment adopté dan* TOUT UN no* 
•’rôle* rurale* et aimai, pourquoi ne 
| ** le reconnaître une bonne foist 
dan* I* plupart de no* collège* 
classique* et commerciaux.Q On ne 
peut enseigner, il est vrai, ee 
qu'on ignore soi-même, et l'histoi
re du l'anada, à proprement par
ler. n a jamais été apprise pour I* 
lit i-on bien simple qu'elle n'a ja
une* été enseignée telle quelle au
rait dû l'être. Ici Français. du 
iiioiin qiielques-una. la savent 
mieux que non». Non ; e'eat au 
on traire dégager de» fait», de»

| événement*. île» oeuvre» vécue* la

I
p'ii'oaophie pratique qui en ilé- 
t ou le.

qu'on initie t'élève A a'attaeher 
| à !n marche de* idée*, qui «ont 
j éternelle*, plutôt qu'A celle île* 
i homme*, qui dispersement, lai 
i vie e*l une continuelle évolution.
I if non» de «avoir en découvrir le»
I mobile* secret». !*■ grand on.

mieux, I "unique moyen de «e stir- 
! vivre à soi-même, de transmettre 
j i d us lard A no* enfant* et aux gé- 
I ré-ration* future* no* énergie* hé- 
i réditairea. r est d'apprendre A 
I p i of fer de» leçon» du passé

Kl qn'on persuade bien, en plus, 
rtvx élève*, an collège on à la aor- 
•ie. lie ne pa* se contenter de ee 

! qui pourrait letir être on leur avoir

Christophe Colomb” au
théâtre Russell

Les degx et trois juin prochain 
an théâtre llnssell, sera exécutée 
I iHsivrc fameiiae de Félicien Da
vid : "Christophe Colomb”. Mal 
gré toute sa bonite volonté, un con- 
Irèrv anglais commettait ce* jours 
derniers une erreur qui a eon im
portance, eu apprenant au public 
que “Christophe Colomb'’ était 
Plie “V liait */ AVIrdvotpisro".

Félicien David eût certainement 
trouvé une telle affirmation plus 
baroque encore qu'e/frevoguafe. 
Par ces temps tie "Wull a*il Je/”, 
i criailla rédacteurs (qui devraient 
toimaltre mieux pourtant ) ne se 
gênent pas pour vouloir tout ra
mener au niveau de ee* babel» 
musicales américaines. Heureuse
ment que le publie saura faire la 
différence entre le chef-d'œuvre 
du maître français et les haeehs- 
nalea vsnkee* • ,

léé et eompréhenaivc toutes les 
subtilités et les unsliees de I oeu
vre.

Comme on le voit, il faut avoir 
beaucoup d'imagination pour trou
ver une “exImvapaHtii” dan» les 
donnée* tie eette oeuvre magistra
le.

Un chœur tie plus <le deux cents 
voix, son* la direction de M. Chs- 
J. Charlebois. maître de chapelle 
tie l'église Saint-Jean-Baptiste, se
ra chargé de l’exécution vocale de 
l'ode. Soixante-quinze musiciens, 
dirigés par M. Albert Tassé, ren
dront la |iartie orche-tr de Is-a 
lieux habiles directeurs n'ont rien 
ménagé pour accorder à l'œuvre 
toute la dignité musicale et toute 
l'attention qu'elle mérite Aussi 
les dernières répétitions font-elles 
prévoir un succès qui fera hon
neur A eenx qui se sont chargés

M. PAUjelJ. OUIMET, de Montréal, dans le rôle tie “Christophe 
Colomb”. \ v....

L'otle symphonique " Christophe 
Colomb a été écrite en 1847, trois 
ans après le retour tie Félicien Da
vid de l'Egypte, où il s'était exilé 
avec lin certain nombre de Saint- 
Mimonien*. qui furent condamné» 
par lee tribunaux français en 1833 
et banni* A cause de leurs menées 
leligieuse* et politique». “Chris
tophe Colomb'' suivit île près l'o- 
rstnrio “I** 1 Désert" till même au 
leur, publié en 1844. C’est une 
aymphonie tleneriptive. Ou y en 
tt ntl tous les bruit* de la mer. le 
t aime avec son léger roulis, la 
tempête et ses mugissements, le re 
tour du calme plat, les chants des 
matelots, le* commandement» du 
naître, etc. Le départ de Colomb 

e*t décrit par île* adieux touchant* 
«le Maueé», les chants d adieux de 
1» foule, list cris d'encouragement 
det enmpagiitiiis demeurés su ri
vage. lot rééolte,éclate à boni du 
navire, tin menaces de mort sont 
hurlées emit re Colomb, on veut 
ubiiiidomier le héros A son sort et 
faire du vaisseau son cercueil. Puis 
suivent le» paroles faillies et no
ble* du hardi navigateur, son es
pérance, sa foi. Enfin le cri : “ter
re! ferre!" est poussé par la vi
gie. lot foi renaît dans les cœurs, 
fin admire le Nouveau Monde, se* 
parfums étranges, ses couleur» 
nouvelles, le e ha lit et les danse» de» 
sauvage*, leurs costume*, etc., tout 
«si décrit dans' le chant et I ore bes
tial ion d'une manière vivide et 
saisissante. L'otle se I ermine par 
un grand choeur triomphal en 
"honneur du conquérant d'un 

monde nouveau.
Un libretto complet sera A In 

portée du publie le soir de la re
présentation, et les anditetirapmir- 
ront suivre d'une manière détail

••té enseigné. Pour conquérir de 
■Ile» el profitables connaissance*.

I importe de s'instruire soi même, 
le» profeswur» ne devant être
à que pour diriger l'orientation
le nos idées ; de même que pour 
'"initier à I agriculture, au eom- 
ttcrce on A I "industrie, il est néees-
aire de s'y livrer avis- sa propre 

intelligence, et non de se eotifen- 
ct d écouter, même île retenir ee 

qui lient nous être dit par de* 
hommes A théorie*.

Ce ne «ont IA que quelque* hri- 
•c» tl 'observation» incohérente*. 
On re--onnaîtra néanmoins qn'elles 
ont leur raison tl 'être. Nou» n’a- 
von* pa» à définir ici le rôle qne 
e» jeune* auront bientôt A jouer 
bina le mont le. Mai* puiaqn'ila
nrm^ leur* fonction* dan* la 
•V sociale, politique et économi
se. de graves et lourde* response- 
ilité* à assumer, il» ont l'ohligs-

7 on morale de a "y préparer. L’é- 
it'lr de leur histoire le» aguerri

ra pour le* Intle* A venir.
Honoré MEUNIER. .

tie Is lourde tâche de donner an 
publie'une audition parfaite.

I# rôle de Christophe Colomh 
sera tenu par M. Paul-O. Ouimet, 
mie baryton montréalais de grand 
talent. M. Eugène Leduc, de New- 
York. etrsi avantageusement connu 
il Ottawa et à Hull, remplira le 
rôle de t'ernamto, comme premier 
ténor. Mme Alls-rt Bélanger et 
•Mine Laura Morel-Burn*, sopranos, 
ne manqueront pas non plus d'être 
A la hauteur de la mission qui leur 
a été confiée.

I«e Tout-Ottawa artistique sera 
au Russell pour y entendre l’une 
îles pins belles oeuvres musicales 
(pli aient jamais été exée(fiées dans 
la Capitale.

Au nobre île ceux qui pren(Iront 
part à ee grand événement musi
cal. non» relevons le* noms sui
vant* : MM. A. Blotiin, C. Hros- 
seau, J. Cantin, (J. Dumouchel, O. 
Kinoml, (I. (luiiuontl, J. Hamel,, 
II. Richard, A. Daoust, II. Migras, 
II. I.amoureux, J.-B. Chabot, R. 
Fortier, J.-A. Quimond, ,1.-8. Pel
letier, W. I ja belle, J.-T.-H. La per
rière. A. I,eclair. R. Houlière, «foa. 
Du tin, A. Drouin, M. Chamber- 
land, K. Lalonde. D. Parent, Joe. 
Tremblay. R. Séguin, P.-il. Duro- 
eher, R, Bureau, J.-U.-O. Dubois, 
V Bélanger. E. Parent,, Eugène 
Côté. J.-II. Vinrent. A.-.L Corri
gan. J.-K. Itérard, E. Bohémien 
A.-R. Moriaaet, A. Reeves, J.-T. 
Mont-ion, Joa. Boulet, 'V. Pierre. 
A. Dostaler. !.. Hurt tibiae, M. I«a- 
(loueeur, J.-F. Champagne, J-M. 
Briand. M. I ai brosse, H. Dumou
chel, A. Richard, J.-E. Desearrie. 
II. (Iroiilx, W.-.L Huma. A. Carie, 
Philippe Villeneuve, H. laindry, 
A. Trmlel, L.-C. Tremblay, Joa. 
St-Denis, U.-P. Dueharme, V. No- 
let, tiw. Vincent, Chas. Pinard, 
P.-D. Vermel, F.-N. Roberge, O. 
Nolet, V. la-page. A. Drouin, Joa. 
Chenier, Jha. Benoit, E. Jolautl. 
Ilro. Arilouin, F. Bnels, R. lanlé- 
r otite, E. Proiilx, E. It ray,. V. 
Cloutier; Mme J. A. Valin, Mlles 
Yvonne Fortin. Minette (lariépy, 
Christine Dnrœher, Yvonne Le bel
le» St-Jean, Rosa Bray, M.-L. 
Bray, Y vomie Myre, T.umina 
< harlsmneau. Fia vie laiverdure. 
M.-T. Dnrœher, Ardouin, Irène 
Sou Mère, Régine ( "barbon nesu. 
Reinhardt, Jeanne Myre, Yvonne 
Charboniiean, L. l*-gault ; Mesda
mes U.-P. Rochon. Zenon Rhéanme. 
Hilaire Tbérien. J.-E. Potvin, L,. 
Fink. Ad. Due hem in; Mlles Geor
gette < ’lairoux, Jeanne Claironx, 
laniretla Chatiilon, Jeannette 1*1- 
verdnre, Ktlna Charhonneati. Me*- 
tlamee J.-B. Huma. Edgar Carriè
re. U. Archambault. A. Béruhé. J. 
Lacroix ; Mlle* Rose Pefrault, Irè
ne Dorval. Z. Chiasaon.. Alice Ri
chard, Aline Reeve*. 1* I.allier, 
Germaine Dorval, Ira DemoDel-

Noces d’argent
Mercredi «lernier, le 20 mai 

1 fil 4. gu numéro 127 rue Arthur,
M. et Mme N.-Athangse Rondeau, 
le t-arroMsier bien connu de la me 
Wellington, réuniaaaient leur* amis 
et voimaiAsanees A I "oeeasioiè du 
vingt-cinquième anniversaire de 
b ur mariage. Il va sans dire que 
I» soirée s'est passé* fort agréa
blement. Il y a eu muait pie, chant.

t petite partie -le cartes et danse, 
jusqu’aux petites heure* du matin. 
A minuit, un superbe goûter et 
du rslrsichisements furent servis 
à au tlelA de deux cents invités, 
la salle était très bien décorée tic 
lumière* et de heurs. M. et Mme
N. -A. Rondeau ont reçu un grand 
nombre de riches radeaux en ar
genterie. Des télégramme* et des 
cartes de félicitations furent reçue 
pendant toute lu -journée de plu
sieurs partie* du Canada et tira 
Etats-Unis, entre autres de Est- 
t-van, Seek., Brandon, Bienfait, 
Ri l mouton, de New-York, etc.

l«a liste du cadeaux se lit com
me suit; de la famille de M. et 
Mde A. Johnson, M. et Mde G. 
Sampson, M. et Mde H. Fink, un 
service A thé en argçnt de quatre 
morceaux et un grand cabaret en 
argent; M. et Mde J.-Bte Biaeon, 
Montréal, un bol A salade en ar
gent ; M. et Mde Eugène Binon, 
tui miroir de fantaisie monté en 
vieil argent ; M. l’éehevin J.-A. Pi
nard et Mde Pinard, M. et Mde 
W. Landreville, un plat à pouding 
j tt argent ; M. J. Moyneur, cor
beille A pain en argent; M. et Mde 
A. G ration, Hull, une demi dou
zaine de cuillères A thé, une cuil
lère A sucre et couteau A beurre 
en argent ; le» Demoiselles Pack
man, cuillère et four bette A sa
lade en argent ; la famille de M. 
J Sehryburt, jarre A biscuit* en 
argent ; M. Bisson et sa fille, un 
plat d entrée en argent ; M. et Mde 
J.-H. Weber, une demi douzaine 
Je cuillères A café en argent ; M. 
et Mile E. Proulx, une demi dou
zaine de couteaux et une demi dou
zaine de fourchette» A dîner, ten 
urgent ; M. et Mde J.-P. Allen, un 
plateau A gâteau en argent ; Mlle
L. Vincent, cuillère A fruits en ar 
gent; M. et Mde Dalton, un heur 
rier en argent ; Mlle B Dalton, 
un eouteap à beurre en argent ; 
V. et Mme R. Desjardins, corbeil
le à fruits en argent; M. et Mme 
A. Weunteen et sa famille, panier 
A bonbons en argent ; M. Johnny 
Bourguignon, porte-eorniehons en 
argent; M. et Mme F-K. Fil lion, 
jarre A marmelade en verre taillé, 
montée en argent ; M. et Mme W.- 
,1. Ijanthier, plateau A tartine* en 
rrgent; M. et Mme J.-W.Sehry- 
liurt. plateau A amandes en argent;
M. et Mme Rodolphe Rondeau, ser
vice à dé jeûner en argent; Mme 
Win. Dunley. une demi douzaine 
de cuillères à fruits en argent ; 
Mlle V. Vincent, couteau A gâ
teaux en argent; M. et Mme Willie 
Rondeau, cuillère à fruits en ar
gent ; M. et Mine C. Diotte, cor 
be il le à gâteaux en argent ; M. et 
Mme S, C. Breindall. beurrier en 
argent ; M. et Mme F. Raganold, 
cuillère â sucre, couteau â beurre 
en argent; M. et Mme H. Dage- 
nei», fourchette à poisson en ar
gent: M. et Mme O. Tremblay, 
plateau A fruits en argent ; M. 
Alex. White, sucrier et pôt à crè
me monté en argent; M. et Mme 
F.-X. Let 'a va lier, corbeille â pain

les Dubois, Mlles Yvonne Hudon, 
Berthe Sarault, Rita Dion, Yvon
ne Parent, latumice Dion, les De
moiselles Imreher, Mlles Alleluia 
Parent, J. Dubé, H. Desjardins, 
Honora Vincent, Rose Tbérien, 
Louise Sarault, Gratia Gauvin, E. 
Bélanger, Jeanne Provoet, ; Meads 
me» B.-J.Patry, Jos. Bergeron,
J. Provoet, Arthur Dufour, F. Ro
berge. E. Roy ; MllettUorinne Ca- 
ilietii. Emma Dumouchel, A. Ga
gnon, Mme !.. Pinard., le» Demoi
selle* liandreville, les Demoiselle* 
Langlois, Mlle St-Denis, Mlle Fa
ribault, lea Demoiselles l-aframhoi- 
»e„ les Demoiselles Drouin, Mme 
P. Dover, Mme A. Bélanger, Mme 
('lapin, le» Demoiselle* Patry, 
Mme J.-A. Faulkner. Mlle Richard, 
Mine Doyon, Mesdames Geo. Ar
douin. Ktl. Gauthier. Schinch et A. 
Courville, et Mlle D. Villeneuve.

I,orchestre sera composé de* 
musiciens suivants:

Albert Tassé, violon, chef il'or
chestre; premier* violons. IJonel 
Mortimer. Paul Mathé. Elzéar 
(Imtgeon,, John Johnstone. Hercu
le Brazes n. Albert Scale*, Alfred 
l-emay: second» violons, Rodolphe 
Tassé. Henri Hoivin. Arthur Bob 
vin. D.-J. Shnttleworth, Henri 
Grant. James Malloy. Charles La
roche: violon*. F.-B. J en ne**, Chs. 
McKerver.. Honoré Tassé et Stan
ley ("oœn; violoncelle*. Car Lnnd. 
E. Taasé, ( 'ha. Mathé et Lucien La
bel le; contre-basera. Robert Wim- 
peri» et Albert Carter; flûte*. Al
fred Williams et Welter Greavr*. 
jeune; haut bois. Walter Oreavra: 
Marinette*, Henry Villeneuve et 
T ho». Dnnn; basse, Jas Ross; 
cornet. Chas. Ward et Jack Bar
rett; trombone*. Math. Walton. 
Dave Ritchie et Alfred Stratton ; 
ophieléjde. J. Blanchard ; core, 
Phil. Villeneuve et Ed. Lewi»; 
tambour. J.-T.-T. Brown.

(Ju'on se rende en foule I

en argent; M. et Mme T.-W. John 
son, plat à custard en argent; M. 
et Mme J.-A. Charhonneau, jarre 
â biscuit» en argent : Mme W. Ra- 
ganoid, une demi douiaine de cuil
lère» à thé eu argent; M. et Mme 
Firth, mie demi domaine de cuil
lères à café; Mlle Eva Godin. 
Kganville, Ontario, fourchette à 
IMiisson en or et argent : Mlle !.. 
Vincent, le* Dentoiaellra V. et R. 
et A. Cousineau, M. Art. Corni
lleau, M. Alf. Carrière, un plat A 
pouding en argent. ; Mlle Elesta 
Tessier, plateau A cartes de visite 
en argent ; M. «F.-J. Aubrey, cuil
lère A sucre, couteau A beurre en 
argent ; M. et Min» J. I«amireville, 
porte-cornichon»‘en verre taillé, 
monté eu argent ; Mlle M. Vin
cent, cuillère A ancre, couteau A 
lieurre en argent ; M. et Mme P - 
A. Bois, jarre A biscuit* en argent ; 
M. et Mme Jas. lteaver, cuillère à 
sauce en argent ; M. et Mme R.-W. 
Hlackelv, City View, assiette A g* 
teaux en argent; M. et Mme K. 
Gauthier, corbeille A fruits eu ar
gent; M. et Mme U.-L Tremblay 
rt la famille, assiette A pâtés en 
argent ; M. et Mme M. Cain, cor
beille A fruits en argent ; M. R. 
et M.-J. Wehatsr, corbeille A fruits 
en argent, etc.

(Communiqué.)

A vendra
Un cheval et harnais, ainsi 

qu’une lionne grande express, le 
tout A très bonnes condition.*. 

S'adresser à
JOS. PAQUIN, 

Hull. P i)
Téléphone ; Queen 75.19.

Mumlque nouvelle
VIENNENT/ DE PARAITRE

lo. Un “^ve Varum”:—Motet 
à une ou deux voix—ail libitum 
adapté A une mélodie de Lichner : 
Air doux et très pieux... sera cer
tainement goûté lieuucoup des 
amateurs de belle musique reli
gieuse. Prix 75 centins. Paroles 
adaptée-i et accompagnement par 
S. S. M. P.

2o. Un très beau cantique poyr 
“Messe de mariage.", solos-ehoeurs 
à quatre voix. Prix 75 centins. 
Partition pour chœur, prix 10 
centins.

Parole* ,le R.-P.-A. Ooliier. 
Musique de S. S. M. P.

•lo. Une jolie Berceuse; Air fa
cile et très chantant. Paroles an
glaises* avec accompagnement. 25 
centins. Feuille» additionnelles 
avec paroles françaises, 10 centins.

Musique de M. L. Graham.
Ce» trois morceaux ont mérité 

des appréciations très flatteuse» de 
plusieurs éminent* organitses et 
professeur» de musique du Cana
da.

En vente chez RAOUL VEN- 
NAT, 642, rue St-Déni», Montréal, 
chez nos marchanda de musique et 
A la Maiaon Mère de* Sœurs (iri
ses. d'Ottawa.

Une nouvelle Théorie Musiiale 
vient d'être publiée par les Révé
rendes Sœurs Grises de la Croix 
d "Ottawa. 500 ‘‘Question* et Ré
ponses. Ce livre est destiné A ren
dre les plus grand» servie™ aux 
amateurs de 1 "art musical et tout 
spécialement aux professeur* de 
musique, ainsi qu'aux communau
té* religieuse» qui préparent de» 
élèv™ à recevoir des brevets de 
musique.

OFFRE SPECIALE

LUNETTES OU 
LORGNONS S",

POUR

$2.50
offre eut faite dam» le hui 

d'introduire mon ouvrage au publie 
Canadien 1-nmt,ai* d'Ottawa et de* 
environ* et jiour prouver une je 
po** de le meilleur bureau équipé 
|K>ur la vue en ville.

Hoivvene*-vont* qii’aver imm ate
lier pour fabriquer je auir en état 
de von* donner un meilleur aervicu 
et meilleur matériel que von* pu la
ides trouver aillent*.

Me retardes pae* veeem 4e 
suite prendra avantage de cet
te grande offre.

L'Exaete Jf la Vat Gratis
Rappelas- voua bien du nom et 

de l’tnlreMMe.

A.-M. BELANGER
Spécialiste

(jptom^trtste;

26 RUE RIDEAU.

Avec la pharmacie Rogers, 
Porte voisine I 

T*L Vie* "

nacle Rogers, 
t «e M. RI laky, 
een MM.

Téléphone : (Jneen lato

J.-H. Brunet
Maréchal-Ferrant

Rue VICTORIA, Coin MAIHONNKV VK 
Spécialité:Chevaux decarrosaeHriievanx 

de course.
Une vieiteeet sollicitée.

JOSEPH COTE
Agent d’Assurances t

Contre le feu, les accidents 
sur les grandes vitres, les 
automobiles et sur la vie.

Le» meilleures compagnie» anglai
ses, américaines et canadiennes.

93 rue George, Ottawa.
Tsiéakra» : Rié*sa HW

LIBRAIRIE
FRANÇAISE.

Livres de Prières, 
Chnpelets, Médail
les, Statues, Béni
tiers, Images, 

Crucifix.

Aussi un bel assortiment de 
livres de classes.

Voua pouvez vous les 
procurer en vous 

adressant a la

LIBRAIRIE *

P. G. Guillaume
Angle des raes Susses 

et York.

empleWu

BUREAU»
91 Dslkonsle.

TELEPHONES!
Rides h 604

RESIDENCE»
Qaeea 1*1".

LA

Banque Nationale
FONDÉt EN 1869

CAPITAL AUTORISE, $6.000,000. RÉSERVE II 560 000 
CAPITAL PAYE, 12.000,000 ACTIF TOTAL, $23. m J 38,19

Notre Succursale de Paris
14 rue Auber

Permet il offrir au publie voyageur de» avantagea excep
tionnel» et au eommeree de» taux d’éehange raisonnahlés^/^ 

lettre» de erédit émise» sur ton» le» points du gldbe.
Palestine**1*1 ** Cbw,"*S * 7’ W*hle" charge» en Europe e» en

*• Pj«f «eeepté», retirable» à demande. 
Intérêt bonifie deux foi» l’an sur la ha lance quotidienne.
\A clergé H le* marchands de* nimpagne* et toux nos 

rhenta en général sont assuré» d’nn service prompt et effieaee.

ST-GEO. LEMOINE, gérant


